Vayiqra

Nous commençons aujourd’hui la lecture du troisième livre de la Thora. Historiquement, Rachi le situe à la fin des quarante ans d’errance dans le désert. En effet, la faute des explorateurs avait révélé le peu d’empressement du peuple d’Israël à entrer sur sa terre. Elle eut pour conséquence une marche de quarante ans jusqu’à la disparition de la génération sortie d’Égypte. Pendant toute cette période, tout se passe comme si Dieu n’avait rien à dire. Cette paracha, rapporte Rachi, est la première parole que Dieu adresse à Moïse :
לֵאמֹר. צֵא וֶאֱמֹר לָהֶם דִּבְרֵי כִּבּוּשִׁים: 'בִּשְׁבִילְכֶם הוּא נִדְבַּר עִמִּי', שֶׁכֵּן מָצִינוּ, שֶׁכָּל ל"ח שָׁנָה שֶׁהָיוּ יִשְׂרָאֵל בַּמִּדְבָּר כִּמְנֻדִּים; מִן הַמְרַגְּלִים וְאֵילָךְ, לֹא נִתְיַחֵד הַדִּבּוּר עִם מֹשֶׁה, שֶׁנֶּאֱמַר: "וַיְהִי כַּאֲשֶׁר-תַּמּוּ כָּל-אַנְשֵׁי הַמִּלְחָמָה לָמוּת... וַיְדַבֵּר ה' אֵלַי לֵאמֹר" אֵלַי הָיָה הַדִּבּוּר.
En disant : Va leur dire des paroles d’amour : « C’est en faveur de vous qu’Il me parle ! » En effet, pendant les trente-huit ans qu’Israël a passées dans le désert comme banni après l’Affaire des explorateurs, la parole d’Hachem ne s’était plus adressée à Mochè comme il est écrit (Devarim 2, 16-17) : « Ce fut, lorsque tous les hommes de la guerre eurent fini de mourir … Hachem me parla en disant », comme pour souligner que « ce n’est qu’à ce moment-là qu’Il m’a adressé la parole ».
Ce commentaire de Rachi livre un enseignement essentiel : L'histoire d’Israël est celle d’un peuple ; ce n’est pas une aventure spirituelle individuelle, fut-ce celle d’un personnage aussi exceptionnel que Moïse. Tout au contraire, si Moïse a pu atteindre aux sommets de l’expérience spirituelle humaine, c’est parce qu’il était porté par la collectivité d’Israël tout entière. 
La faute des explorateurs a été le refus de l’histoire concrète d’un peuple sur sa terre avec les défis politiques, économiques et culturels que comporte une telle aventure nationale, au profit d’une religiosité fervente mais désincarnée. La parole divine ne s’adresse de nouveau à Moïse que lorsque cette mission enfin acceptée est sur le point de commencer à se réaliser.
